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Les quatre limaces se sont attelées au poliron

Le crocodile se juche a 'avant et les 2 ours a l'arriere
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2°Acte

(Le Palais du Roi)

Une grande salle. avec au. fond un immense escalier conduisant aux terrasses...

Portes a droite et
a gauche — Au lever du rideau le Roi ( Guillaume ) et la Reine ( Guillaumette ) se tiennent a gauche sur,

leur trone. Pres d'eux,le Prince Charmant,réveur, mélancolique

Sur les marches du trone sont assis Pierrot (en ministre de la guerre ) Maclou

(en ministre de la marine )
Gaspard (en ministre de.la justice) Pancrace (en_ministre des affaires “irangeres ) Eusebe (en ministre du commerce)

De nombreux courtisans les entourent
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Le bray: general Pataques et ses filles Charlotte, Agngs
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(Au chateau de Barbe Bleue)
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Couplets du Bicarbonate

BARBE BLEUE CROQUEMITAINE
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PEAU D’ANE

Le théatre represente la cour d'un moulin a eau, A droite, la roue du moulin au dessus de laquelle
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Dans un immense décor tout rulsselant de lumiere tous les personnages de la place sont groupes au
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